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possible la construction de l’Ecole 1 
->io)eniie ^'Agriculture, Ai. le M i­
nistre, remercia Sa Grandeur d’a . 
voir etc la première a accueillir fa­
vorablement 1 idee d une telle insti­
tution ut u en avoir rendue possi­
ble la londation. Kimouski 
choisi par lu gouvernement, com ­
me site de cette école parccque les 
gouvernement provinciaux savaient, 
par experience, que la population 
de ce diocèse possédait, à un degré 
supérieur, cette dpuhlc meiitali/té 
de religion et de civisme jugée né­
cessaire au succès d ’une oeuvre 
semblable.

L ’orateur, avec son éloquence 
habituelle, sut profiter de l ’occa­
sion pour démontrer la nécessité 
d’une union constante entre les 
laïques et le clergé qui a su dans 
lu passé, qui sait encore, faire pour 
in.us dès choses >i utiles et profi­
tables.

Ce que nous avons voulu, dit 
encore A l. Caron, et que nous a- 
\m is voulu en édifiant cette école, 
c’est de créer dans ce district une 
mentalité agricole, former de jeu­
nes gens, issus de cultivateurs, a- 
v .ml de lu condition de leurs pa­
rents, de ce qui sera leur état plus 
tard, l’idée et l ’estime qu’ils 
en doivent avoir, que nous tous de- 
. vus en avoir. Car, ne l’oublions 
pas, l ’agriculture est et doit dem eu. 
cr 1 industrie fondamentale de no­

ue pays. Méfions-nous, dit M . 
Caron, de l’industralisation exagé­
rée.

Deux voeux dont nous souhaitons 
la réalisation

Au Conseil Municipal Notes de voyage .D’A C TIO N  IN.u v iuu\ c in iu r  uv i lie nomme | j .  ^ | * K 1 X
,..iV i . i n d i c i e l l e .  e ,es  naUlUUUs Ui 

. .M.ji n e  \ e iu v n l  pus p c i  vil e ailCU- |
ivuim p ie io sâ m e s  et polli Ce- prix ont été fondés par TA. 

iieiu cent vingt-six, a une seance | de A i. 1 avocat E . -Auguste Cote, ...en mai quel qu u» subissent l e i i i - C ,  I. V . en novembre 1919, pour 
genet ale du conseil municipal de la M . 1,. I ). pur le saluer a son re -'p iise  -•> i . uigietei re,, v siege du r, vmnp. user le- jeunes qui s’appli-
\ die de Kunouski, tenue au lieu o i-  mur d un rapide voyage d’allaires J t.iouvemeur, sicgaiu a i.t Lour, cm queni aux travaux de l'esprit. C'est
iliuaue des seances île ce conseil, J on Europe,, nous avons eu la boum j - u n e  a la gain ne un limai, -i.x | une prime a la culture générale,
a iS lu s  p . n i., sont présents . mon- , urtuue d obtenir de lui,les notes in* pom es puis -nas que e , un ne tous j t ,race aux largesses de généreux
sieur lie pio-maii e Aiphuiise Bella- I téressantes que nous publions ci- * les autres juges, ses voisins inunc- (donateurs, VA. C. J . C ., connue 
tance et messieurs les conseilleis après. mais, u - expliquent et)te Mille- .chacun -ait. o lïiv  chaque année à
M artnuJ. Lepage, Joseph Dcsru- — .Mme X "te accompagnait son reuce eu uisaut que le em itter- la jeune -e du l ’anaua français d e -
siers, Camille Lérubé, Léopulil-k. mari. nem est au-oessous des  juges et puis !V2li, dix prix de IflU0.00, suit
D Anjou et Oscar M oiissette, lo i-  — Nous laissons la parole a M . qu'il ne doit se mêler que vies allai- une somme de SI .1HXI. 
niant quorum sous la présidence Côté. ics militaires ue i u e et non des a i- Sans instituer de concours pro-
tlu pio-m aire en 1 absence du mai- Depart, le 20 août sur le SS. An- taire- civiles, l.a Cour royale sic- ptvmeiii du I Xssociation de la

tonia de la ligne Clinard, en route | ge uvtix lois par uiiuee eu seplem- Jeunesse -unmet i un jury contpé-
pour Cherbourg. Arrive a Cher- me et eu juin, une journée par n u le- meilleur- out rages en lan-
lanirg le 29, dimanche, à 2 lus. I’. terme, h ile  entend les appel- et gm Irauç, < imprimés ou mamis- 
M.— dOpart le soir pour Ahraiiches - h \ o i i  le serment des at u al et des ci il - ayant puiir auteurs de jeune- 
et le lendemain matin pour St- ' olticiers tie Cour, serment qui doit Canadiens français de l'un où de 
Alain, patrie de Jacques-Cartier, être pieté toutes les luis que la l’antre sexe, agi d pas moins de 
Cette ville nous fait mieux coin- Cour siege. Comme je 1 ai du vingt ans et de a- plus de trente. 
prendre le plan et la disposition de tom a l ’heure, toute- lis procéda- cinq ans.
l'ancien Québec. ! w s doivent se taire en français l.a classification di s prix adoptée

1. lie Jersey I mais j \ ai remarque un grand dès a première aimé de cette
Le mardi matin, .11 août, départ nombre de vieilles expressions fondation et qui e i indispensable 

St-M alo pour Vile Jersey, par uunt nous ne nous servons plus et pour le travail des juge- est la stii 
1 j la Compagnie des X edettes Liait- d nous est même dillicilc de 
Lul clics ; distance de St-Al a lu à Je, cm nr. rendre. Cette Cour a siégé le

sev -15 milles, trajet qu’on Iran- 4 septembre dernier, 
chit en 2 heures et demie, en beau i., - loi- dérivent pour la plupart

les ancienes lois normandes qui e

Cl

TE I.I.K V T t EI.IQi
J v

Lundi, le vingt septembre mil i N ous étant rendus au bureau > «L

UNIS MENTALITE  
AC IUCÜI.E:

de l'importante céré. 
: de la bénédiction de l’E co- 

d Agriculture, à Ri-

Au cours 
monte 
le Moyenne

a etc

. . . . . . .  . , M . île ministre de l'Agriculture,
mouski, jeudi dernier, de nombreux rautrc jour> <,,Urc â r e s  choses é-

éloqucnts oiateurs on it une juquen!tes, en a proférées que nous 
quantité de choses qu il- nous in . hous faisons un devoir kie souligner 
combe d e  retenir. en est deux brièvement, il est vrai, mais de 
cependant, que nous croyons de_ 

souligner tout particulière-

et

tout coeur.
voir 
m ent. "Ce que nous avons voulu, ci- 

que nous voulons”, dit X i.
“en édifiant cette École Moyeu u • 
d’Agriculturc; c’est de former dans 
ce district, une mentalité agricole,; 

C'est Sa Grandeur, Mgr Léonard former des jeunes gens, des jeunes 
c. applaudissements de la lilies issus de cultivateurs et tiers 

jeudi, de de la condition de leurs parents ; 
école des jeunes gens, des jeunes tilles,

Caron, re.
Le procès-verbal de la dernière 

séance est lu et adopté.
Proposé et résolu que les conip- 

approuvés et

UNE ECOLE D'ARTS  
LT M E T IE R S :

tes suivants soient
payes, savoir :

Liste de paye N o 88, $39.00, N o  
89 $70 .37 , N o 90. $400 .50 , N o  
91, $10 .01 , N o 92, $52 .00 . No  
93, $74 .45 ,C an. National Exprès 
$0 .75 , Albert Michaud, $14 .65 , 
Alfred Couture, $ 2 .(XJ Civ de T é- j , |t. 
léphotie Nat. $0 .45 , J os. 
batik, $58.60, Lewis Bros,
$4.39, La Paroisse de Kimouski, 
$ 1 5 .5 0 .

Proposé et résolu qu’un permis I 
de bâtir soit accordé à M me Vive 
J—A . Théiberge et à M . Georges 
Doucet, conformément aux certifi­
cats d’alignement de l'inspecteur et 
aux règlements de cette v ille .

Vu les ventes faites par M . J .-  
C . Taché à M . Cléophas Ruesl, de 
la propriété N os 10-2 et 11-1, et 
par M . Joseph Banville à A l. J.- 
Bte Landry, de la propriété Nos 
2<»4|> et 265p. au cadastre de cette 
ville, le secrétaire-trésorier est 
chargé de noter telles mutations 

rôle d évaluation de cette muni-

auxqui,
mule, exprim a le voeu, 
voir notre ville dotée d’une
d’apprentissage des M étiers, une de qm sauront, dans 1 avenir, nppre- 
ces écoles dont la première fut fou . cier la beauté du rôle joué par les

travailleurs du sol.à St-Joachim, par le premier 
canadien M gr L ava l.

liée
lin  effet, malheureusement, trop 

très respectueuse- de nos lils et de nos hiles de a i l ­
ment, remercier Sa Grandeur Mgr, tivaleurs semblent avoir honte de 
l'évêque de Rimouski, de cette bon . | leur état et font preuve d'un eon- 
ne pensée qui, une fuis de plus, d é7 , damnable empressement à quitter 
montre la sollicitude d e nos évêques cette condition qui. tout en o f .

bien-être matériel-même f rant sa part d’inconvénients, fait
de ceu x  qui cotisa, rent leur vie à 
la culture du sel. les gens le 
plus véritablement i:'. !t pendants et 
heureux de la terre.

eveque
vante :

PRIX D li I.ITTKR VIT'RK.
Nous osons,

Composition en prose assez élabo­
rées, dans un genre ou sur un su­
jet de moindre importance.

PU IX
K R A W  VI SK.

à St - 11 éNous arrivonstemps.
lier, vapiale de T lie. plage des plus 
remarquables comparable aux pla- 

d‘( •siemlv, en Belgique ; Dau- 
Krance ; Al-

X VU I-! VT l< >Xpour lie 
de leurs ouailles.

latent vu vigueur dan mie certai­
ne partie de la l-Tuncc, autrefois 
avec les coutumes et le droit ro-

Vtmiposil ions 
d'un genre inoim: 
sujet de moindre importait

en
vere ougys

ville et Trouville, en 
lantic City, aux Etats-U nis.

Grâce au Golfe Stream, TIle de

prose,
sur un

Une telle école qui permettrait 
fils de cultivateurs n’ayant 

pas le goût de la terre, de se per­
fectionner dans les A rts et Métiers, 

de devenir, dans la
auront choisie, des experts, (l’Agriculture 

une dont l’établissement

m ain.
Un avocat de 11 le que je f cl ici- 

avoir conservé les anciennes

a nos i ce.
PRIX I E l ’tlaisQue les promote 'v- de cette idée 

carrière'd e  fonder in . une !.. île Moyenne
erse) jouit d'une température idc 

ale, c ’est pourquoi on y rencontre 
la végétation des pays chauds et 
celle des pays tempérés. 1 .es allées 
qui conduisent aux demeures parti- 

ulières sont bordées de palmiers, 
de quatre-saisons géants et d’une 
incroyable 

celles

l'une certaine envergure, ou grou­
pe de pièces didinctix traitant de 
sujets divers.

PRIX DF. C R IT IQ U E  
T F  RA IR F F l DF Û R IT lQ l F 
D’A R T . Fin le, articles ou con­
féren ce écrites. >e nnpportatu â 
l’histoire de lalittérature et 
beaux a ils, à la critique des oeu- 

aux méthodes de travail et 
la culture de l'es. 

l’éducation du goût.

,1 françaises me répondais quelots
non seulement ils avaient conservé

et
/.c Général Sir Eugène Fisct : Ce 
fut ensuite le député de Rimouski 
â Ottawa, que le vicc-Supérieur in ­
vita â prendre la parole. M . le dé­
puté en un bref mais substantiel 
discours, sut trouver des termes 
appropriés pour remercier Sa Gran­
deur M gr Léonard du dévouement 
dont elle a fait preuve lorsqu’il 
s’est agi de T édification de cette su­
perbe Fcolc Moyenne de l’Agricul­
ture, dans la ville de Rim ouski.

L ’orateur remercie également 
'lion. J . - F .  Caron, M inistre de 
’Agriculture, si dévoué toujors aux 

intérêts de la classe agricole, il re­
mercie le gouvernement provincial 
de sa coopération généreuse.

Le général Fisct comme Rimous- 
kois, est lier non seulement de cette 
magnifique école dont dorénavent 
s'enorgueillira notre ville, mais il 
est fier, aussi, de cet autre édifice 
qui rapidement s’élève et dans un 
avenir rapproché ouvrira toutes lar­
ges scs portes à l'humanité sou f­
frante, l’hôpital St.Josph. 
député tient à remercier tous ceux  
qui ont contribué â l’édification de 
cet hôpital depuis si longtemps 
désiré par la population de notre 
vaste diocèse.
M. l'abbé Bchile, directeur de l ’E ­
cole d Agriculture (le Rimouski, 
prit ensuite la parole.

En un bref mais éloquent dis­
cour. M . le directeur fit connaître 

public le programme qui se pro­
pose de suivre cette nouvelle ins­
titution dont, avec raison nous c i. 

du diocèse de Rimouski at-

qu'ils
est
notre bonne ville, s ’impose.

ivns '.sseiit. ne sc­
ies anciennes lois françaises, mais 
il me faisait remarquer que leurs 
lois sont moins nombreuses, là est 
le pays le plus prospère et le plus 
heureux". Les notaires, qui ex is­
tent sur 1’ Ile. Dieu merci ! doivent 
aussi faire leurs actes en lan­
gue française.

Répondant à une question qu’urt 
pourrait nie faire, «avoir comment 
il sv fait qu'un peuple qui semble si 
riche, si prospère et si heureux 
voit ses enfants disparaître'par l’é­
migration. Je répondrai que d'a­
près moi, la faute en est a la loi 

successions qui ne permet pa-- 
au père de disposer pa.* •testament, 
de ses biens immobiliers. Veux-en  
de droit, sont a la mort du chef de 
famille, dévolus à l’aîné des tils a 
qui il incombe de payer à la veuve 

soeurs et autres frères le 
1/10 île la valeur de dits biens im­
mobiliers. Le chef de famille ne 
peut tester que pour ses biens meu­
bles; or, si on prend ce fait com­
me acquis et si l’on sait que pas un 

est inoccupé, on voit 
enfants mâles n’ont 

que se lancet 
dans le commerce, l’industrie ou de

rait-cc qu’à  créer ce e mentalité 
dont parlait si él< quoi, rent M . ie 

nous sommes heureux de remer- ministre Caron, nous pourrons tous 
, ier Mgr Léonard d ’avoir exprim é (dire: Cette école a d'amblée, Iprou. 
puitiliqucnient ice désir, jttle même ‘ Vc son utilité, démontré sa raison 

nous serons heureux de féli- 'd’être, justifié les sacrifices que de

en
Et

V

variété de fleurs
chauds

celles
tempéré

desau
cipalité.

Le conseil reçoit une nouvelle 
demande de M . 
rectifier l’erreur cymmisc lors de 
l’évaluation de son matériel d’im- 

1922.

que
citer le gouvernement qui, dans un nombreux parents seront appelés à 

saura exaucer un , faire pour l’encourager, la main­
ten ir , et assurer sa prospérité.

les pays 
beauté avec 

climat 
trois

oil
rivalisent de 
des pays à 

)n révolte
mais la révolte la plus soi­

gnée et la plus payante aussi, est 
celle de la pomme de terre et des to- 

|u’on fait en janvier de 
haque année et que l’on expédie 

• primeur sur les marchés de 
.es habitants de

vies, 
généralement a 
prit et a

S . Vachon pouravenir r;
si noble v o eu . fui-< par

année. PRIX DiE L IT T E R A T U R Eprim ent en
Proposé ét résolu que le mon- 

cinquante-quatre piastres 
trop par M . Vachon pour

ET DK SC IE N C E S R E L IE IE l
Bénédiction de l’Ecole moyenne d’Agriculture

de Rimouski.
rhéologie, écriture 

a  olugie, liturgie, histoire 
astique et toutes 
domine l’idée de

SE S. sainte, 
ccclési- 

atitres éludes oit 
religion.

tant de mates
paye en
l’année 1922, soit déduit 'de son omnu .es

C'est hier, à 4  heures, p. m . qu’a |de l'Ecole M oyenne d'Agriv.. t 
été solennellement bénite T Ecole | remercia chaleureusement tous
Moyenne i l ’A griculture de Rim ous - 1  ceux qui, directement ou indirec­

tement avaient rendu possible Té- 
considérable, s'était tablisscm cnt, en notre ville, de 

fait un devoir de se rendre sur les celte nouvelle institution. Sa 
A quatre heures précises,, Grandeur remercia particuliere- 

Sa Grandeur Mgr Léonard, évê- mont le général Fisct, M . le cha­
que de Rimouski, accompagné j noine Louis Côté et M . d’abbé A l- 

grand nombre d’ecdésiasti- phonse S iro is .

compte de Tannée courante.
Vu l’avis des procureurs de cet- 

ville de la condamnation, en 
Cour de Magistrat, de M .
Lavoie, cocher licencié de cette vil­
le, il est résolu que 
trésorier donne avis à 
du règlement de cette municipalité.

licence de cochet

n ieLondres.
semblent tous heureux, à l'aise; il ETI KIX DH 

DE DRO IT.
I‘ll.< (S O N N E
Compositions litlé- 

philoso.
ne peut en être autrement quand 
un songe que leur récolte, spéciale 
ment celle de janvier, est vendue 
d’avance à un prix exorbitant : 
lorsqu'on sait comme j ’ai pu le 
constater moi-même que le cultiva­

it- 1’Ile vend ses anim aux de

te
se rapportant a laJ .-H . raires 

pliie ou un droit.
ki.

Une foule
le secrétaire- PRIX D 'H IST O IR E  ET DE 

PO LITIQ U E.- Etudes 
canadienne ou étrangère, mono­
graphie, biographies, essais sur 
quelque problème d intérêt public.

i M .x l)K SCI EX C ES SO C I­
A L E S. E ludes ur la société, sur 

rapports des individus et des 
classes, sur les théories et sur les 
pri.'i.émes qui se rapportent à la 
condition et aux relations des hom­
mes vivant en société.

et a svM. Lavoie l'histuireslieux.

le privant de sa 
pour la balance de Tannée

Proposé et résolu qu'un règle­
ment soit adopté et, par les présen- 

règilement est adopté pour 
le règlement N o 2.

enr i
$500.00 à $1000.00 chacun, jxiur la 

vache jet -aïse si renom- 
! ■ |erscy a une longueur

n un
ques venus de toutes les partis du 
diocèse, arriva,

M . le“N ous ne travaillons pas pour 
revêtu des orne- J 110Us, dit M gr Léonard ; nous L a ­

ments pontificaux, à l'Ecole q u elle  ! Vons pas travaillé pour nous en 
allait quelques instants plus tard, érigeant cet édifice pas plus que

nous,

amen f
pied de T Ile 
que les autres 
autre chose à faire

mec.
le 22 milles sur 12 milles, ses ex 

sont reliées a S l-I léilicr 
• deux net il s chem ins de fer à 

heures, de

i. -tes, un 
amender 
cernant les

coti-
préventions îles i licen­

ce  qui les concerne

r e m u e - .
nous avons travaillé pour 
en édifiant ce superbe séminaire 
(pic vous voyez à quelques pieds 
d'ici, nous travaillons, nous avons 
travaillé dans le meilleur intérêt 
des fidèles de ce diocèse.

Nous avons
l’avenir, notre désir a été de faire 
quelque chose qui demeure.

Sa Gran-

bénire.
Sur l ’estrade réservée aux invi­

tés «le m arque, Ton pouvait 
outre S .-G . M gr Léonard, le M i­
nistre, M. Grenier, M grs Sylvain ut 
Thon. J .-K . Caron, son sons-m i­
nistre M . Grenier, Mgr Sylvain et 
Carbonneau; 
député de Rimouski à Ottawa, en- 
lit un nombre considérable de di-

>ai
dies et tout- 
corn me suit :

N o 1.—L ’article -1 du dit régle- 
No 2 est remplacé par le siti-

lc<I mis
rams (|uittent la capitale pour fai­

re le tour Tl le. Les chemins sont 
fort bonne condi-

s'expatrier. ,
Le Gouvernement de T Ile Jcr 

composé du Gouverneur, 
des 12 juges, de 12 connétable-;, 
qui équivaut ici aux maires de no- 
municipalités, vu qu'il y a 12 muni 
cilpalités sur T [le, et de 12 dépu­
tés choisis par le peuple. La ville 
de St-I lélicr qui à elle seule a une 
imputation de 
fournit les 2 /3  des députés et des 
connétables

.at >eur.
voir,

l'RI.X )’E t‘t ).\'( (M IE I’( (I.ITI-sey est
< (U E , la proiluction, 

irculation, la répartition ou la 
em aom m ntion Q richesses. •

T R A V A U X  SC I. 
T lvC H N I-

Etudes sutment ris larges et en
On peut faire la visite de TI- 

ontour. en véhi-

Ci
vaut : amn.

K — Personne ne peut tenir ou 
garder à la fois, dans un même en- 

cettc ville, une plus

travaillé en vue de dans tout son 
cule-motcur en un espace de -I heu 
res. La population 
Tenviron 45;000 St-I lélier. la ca ­

sa part, à elle

M . le général Fiset I R IX DEau
droit de 
grande quantité que cinq (5 )  gal­
lons d ’huile crue, naphte, benzine, 

autres flui- 
excepté si ces luii- 

des réservoirs son.
lin bâti-

de Jersey est HTE N T II'IO I ES 
Q U E S .--T o u s

35,000 habitant- .l’m h scientili(|ite, artistique ou 
professionnel, non contenus dans 

a le les divisions précédentes.
Les concurrents srju pries d’a­

dresser leurs ouvrages en 
E X E M P L A IR E S  au secrétariat

mémoires ou essaisA vant de terminer, 
tant ecclesiastiques jque m anifesta le désir de voir no­

tre ville dotée d’une école d’Arts 
et Métiers semblable a 
Mgr Laval, le 1er évêque cana­
dien fonda à St-J oachim .

Sa Grandeur sut trouver 
termes d’une éloquence émue poiu 
déplorer 1 absence de M . R* Sulpé- 

le chanoine Moreau,

pitalc,
,ctilc, 35.000.

avant pourgmtaires 
civils.

L’assemblée qui eut lieu après 
la bénédiction de l’Ecole, fut pré­
sidée par M . le chanoine 1*. Char. 

A vec son tact coutumier, le 
upérieur du Séminaire, après 

avoir déploré l'absence, causée par 
une maladie grave, de M . le Su­
périeur, le chanoine Moreault, sou­
haita la bienvenue au nombreux 
dignitaires, ecclesiastiques et civils, 
presents à la cérémonie.

M . le vice-supérieur après avoir 
nobles c i ­

toyens
tendons de si beaux résultats. gazoline, benzoline ou 

des dangereux 
sont dans

“l.a langue'' et partant cil 
absolu du Gouvernement.

celle que
anglaise est celle quites contrôle

Toutes les lois que passe la Légis­
lature,et je puis vous dire entre pa­
renthèse qu’elles sont très peu nom ­
breuses,

La langue 
e parle couramment dans Tl le.mais 

le français demeure la langue oiti- 
cielle bien que T Mc Jersey soit une 
possession britanique. Devant les 
Cours de Justice, de même que de­

le Parlement de T Ile, toutes 
procédures doivent se faire cx- 

lunguc française:

Notre exposition 
agricole

placées dans
isolé de cent (100) pieds de 
autre construction;

terrains ou 
lient

SIX
desron.

viec-s
et toustoute

|vs fluides énumérés en second lieu 
doivent être tenus dans des vases 
métalliques.

Le présent article ne s applique 
pas à la quantité de gazoline cou- 

> dans les réservoirs de vê­

le TA. C. J . 90,général
Ipcut^êtrq deux ou trop Saint-J n que-, bureau 7< M, M on. 

s par année (les bills privés sont tréal, avant le 1er octobre prochain, 
oresque inconnus) notre Gouverne-j || est même loisible au public 
ment local pou rail peut-être en f de pro| er turc, candidature, de 
vc son bénéfice, n’ont rent en vi 
gueur qu’après avoir été sauction-

TAngleterre. Mais malgr \i)?i 
diront

rue

C’est cette semaine, les 22, 23 et 
24, que s’est tenue en notre ville, 
l’exposition annuelle de la Socié­
té d ’Agriculture du comté de RL 
m ouski.

Deux jours sur trois ont 
pluvieux, malheureusement, tout de 
même, jeudi, il faisait un temps i 
déal, et de toutes les paroisses du 

visiteurs a fil lièrent dans 
notre paisible ville et eurent l’occa­
sion, tout en s'amusant, d'admirer
les produits du sol de ‘‘chez nous" (,c gardcr :i ,la
exposes en grande quantité par nos endroit une quantité de-

ac" ,s  ,k
plosives pendant plus de cinq beu- 

déclaration doit être 
faite au chef de police de la garde 
de telle quantité permise—à l’ex­
ception des magasins de poudre qui 
seraient approuvés par le  conseil— 
afin que ce dernier en prenne char­
ge, s'il y a lieu, et toute telle quan­
tité de poudre ou autre matière ex ­
plosive doit être placée dans des 
Imites en cuivre, zinc ou tôle bien 
fermées.

(c )  .— 11 est défendu â toute per­
de vendre et livrer toute 

fusil ou autre matières

M' 01rieur, 
riousement malade. vaut

'

lesL’hon. J,.ilî.Caron: Si je 
habitué à parler à des auditoires 
plus turbulents que celui-ci, dit AI. 
Caron, il n’en reste pas moins que 
c’est pour moi un grand plaisir que 
d’être présent à cette c é r é m o n ie ...

Je vous félicite, 
comté de Rimouski, du succès de 

agricole ; m ais

.suis
ignaler un volume paru entre le 

1er octobre 1925 et le 1er octobre
dns! vement en 
voilà île quoi

Canadiens-Français, 
sommes ici  au Canada plus de 4 
millions à revendiquer les droits qui 
appartiennent à notre tangue ma­
ternelle, que de voir une ation 
de 45.999 âmes (pii. pour les 4 /5  

-ait pas un mot de la langue 
française, rester si attachée à cette 
langue, que ses ancêtres ont appor- 

, alors qu' ils ont fon- 
VIdc Jersey fut 

Français lin g u e3

M
tenue 
hioules-motcurs.

( :i ).— Il n’est pas permis de gar- 
fois, dans tout bâtiment 
de tout bâtiment de cette

nous encourager,
i ou de soumettre tout dossier 

révélant chez l'auteur un réel ta­
ct é qui nées pai 

tout
unis,

cela, les Jersiais non-
indépendants de 1 An- lent littéraire, 

et que si le Gouverneur 
l’Ile ce n’est que 

affaires militaires.

rendu hommage aux
de Sa Grandeur Mgr Léo­

nard, pour assurer Ut réalisation de 
ce beau projet d'une école moyen- j 
ne d ’Agriculture à Rim  '.ski, a- 
nrcs avoir remercié le ministre J . -  

bonne volonté, 
coopération, 

la reconnais-

ler à la qu’ils sont 
gleterre
anglais préside à 
pour les ,

torts ou autour 
ville, plus de dix (1 0 ) barils vides 
d’huile de charbon ou autres barils 
vides d’huile d’éclairage.

(h ) .— Il est défendu à toute per- 
fois et dans

citoyens du
ST-J ( ) $ I î  ! ’ 11 - 1 ) l î - l  ,E  l ’AGEcon té, les

votre exposition  
n'oublions pas, mais n’oubliez pas, 

d’assister à l’inau-
"lin Francene M . et Mme Donat Falardc.au et 

leurs trois enfants, G liberté, C lif­
ford et Léonard de M ont-Joli, et 
Mlle Attila Pot vin, M . Lionel

K. Caron de sa En France, les choses sont loin 
d’être stabilisées. On ressent peut- 
être plus qu’immédiatement après
la guerre la perturbation dans les R()y (,(. Campbcllton N . IC, é-
afïaircs et I état d indécision dans la jclq ,|v passage dimanche dernier
lequel vit actuellement le peuple v]iez y; (.t \ln ie  J .-A rthur D es­
français. On semble, c’est du •
moins mon opinion, marcher 
à grands pas vers la stabli- 
sation du franc qui 
moi n'est qu’une affaire de (ptekpies 
mois. Aujourd’hui tout se vend ou 
se transogë sur le dollar ou la livre 
sterling. Ta? franc ne tenant qu’­
une place subsidiaire puisque lors­
qu’on a à faire des achats ou à sol­
der la pension on doit se baser sur __ 
la livre sterling ou le dollar. Il 
n’est pas rare de voir de grands é- 
tablisscments commerciaux fermer j‘a guerre, 
leurs portes temporairement pour 
faire le réajustement do leur prix- 
suivant la cote du jour. Cet état 
do fièvre et d’anxiété a sa réper­
cussion sur la mentalité, car la 
mentalité fraçaisc d'aujourd'hui est

(pie vous venez 
gu ration de ce qui assurera le suc­
cès de toutes vos expositions a- 
grivcilc.s, dans 1 avenir: J ai m enti­
onné l ’.Ecolc M oyenne d ’Agrictiltu- 

une pépinière

de sa généreuse  
toute

du Séminaire de Rimouski a
lee avec eux 
dé Vile Jersey : car 
fondée par des 
•îots. alors qu'elle appartenait à la 
France.

Il n’y a sur l’Ilc de jersey qu’une 
cille Cour de justice qui siège à 

St-I léliers, elle se compose de 12 
juges dont le Président, ou juge­
a i-ch ef. prend le nom de “Bailli

cm rima 
sauce™
l'égard de AL .le sous-m inistre Gre­
nier qui sut mettre à l’exécution 
de ce beau projet tant de géné­
reuse influence et tant de si bon- 

M . le vice-supérieur 
remercia l'Ecole (l’Agriculture de 
Stc.A unc de la Pocaticre, de s’ê­
tre fait représenter.

Notts n’ambitionnons pas, dit M. 
le vice-supérieur, de jouer, ici le 
rôle prépondérant que jouent les 
Instituts (tl’D k a  et de S ic-A  une. 
mais nous tacherons de les imiter 
dans leur nohle zèle à servir les 
inl-M-êts do l’Agriculture.

Mgr Léonard :Aux applaudisse­
ments du nombreux auditoire, Mgr 
de Rim ouski prit ensuite la parti­

el désireux  
modes de culture.

La semaine prochaine nous pu­
blierons In liste de ceux à qui des 
prix ont été décernés.

.L'événement tprincipal de Pex- 
fut. cette année, la béné-

maticrcs ex-

rc laquelle 
d'hommes connaissants et aimant 
les choses agricoles.

M . Caron se lit lui aussi, un 
levoir d’exprim er les regrets que 

lui can sia it la maladie de M . le Su- 
du Sém inaire à qui il sou-

scra et uneres.
Rosiers.

ne volonté. Exposition agricole de Baie 
des Sablespourposition

diction de l’Ecole Moyenne diA- 
gi-iculture. De cet inoubliable évè­
nement, nous publions, aujourd’hui, 

aussi substantiel compte-rendu 
que nous permet le peu d e collon. 

dont nous disposons.

perieur
imite de plein coeur, un promjrt ré­
tablissement .

Parlant de ceux qui ont contri- 
à la réalisation de ce! beau 

orojcit d'une Ecole Moyenne d A - 
" ' le M inistre insista

C’est le 28 et le 29 de ce mois 
que sera tenue à l’aie des Sables, 
l’exposition agricole du com té de 
M titane.

écrit, de l’endroit où l'on place 
matières

par
ces

un
explosives, et toute 

quantité de poudre ou autres ma­
tières explosives tenues en contra-- 

avec le présent article,

Inié nés

gricitlturc, IM.
La m odestie de M • le vice-su­

périeur, le clian. Charron, qui quel­
ques instants plus tôt, avait ou­
blié de se  nommer.

S T -S IM O N
Mlle Josephine Ouellet de Trois- 

Pistoles, institutrice à l ’école modè­
le de St-Sinion, vient de recevoir 

la troisième fois de ITnstruc- 
Publique, par l ’entrem ise de 

M. l ’inspecteur Paul Hubert, la 
prime de $20.00 por succès dans 

avait rendu l ’enseignement. N os félicitations.

vent ion
sera confisquée sommairement par 
le chef du dépareillent des incen­
dies, dans l'intérêt public et com ­
me mesure de protection.

2 .—L e présent règlement entrera 
en vigueur dans les délais fixés 
par la loi.

Et la séance est levée.

sonne 
poudre à 
explosives autrement qu’à la lumiè­
re du jour, et ces matières explo.

doivent être placée, près de 
l’entrée du bâtiment où on en tient 

la vente afin d ’être déplacées 
en cas de feu. Tx?

d’être celle qui existait avantloin
sur

Retour
Nous sommes revenus, Mme Cô­

té et moi, â bord le l’“A.seanin”, de 
la ligne Clinard, et nous sommes 
débarqués à Ptc-au-Père, dimanche 
matin, le 19 du courant.

stvespour
lion

le.
Faisant allusion aux remarques 

dv Mgr Léonard, disant la recon­
naissance «lu diocèse a l’égard du

■Mgr Léonard après avoir men­
tionné les nombreuses correspon­
dances échangées entre lui et le 
gouvernement provincial au sujet i gouvernem ent qui

pour
facilement 
chef des pompiers doit être averti,
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NF le p l u s  GRAND a s s o r t i m e n t  le

Monuments Funéraires et pierres tombales
DH L A PROVINCE DE QUEBECI C O N C O U R S A N N U E L  DE P IA N O S  5

1 4 L k  PLU SIEU R S P R IX  DEVALEUR A  GAGNER "  :
A u d e l  A (le 500 m o d è le s  d ifférents .  Eu 

m a r b r e  b la n c ,  b leu ou ve iné ,  en g ran ite  
gris ,  ro u g e  ou no ir  d e  la  m e i l le u r  qua li té .

N o ire  n m rb rc  v ie n t des c a r r iè re s  du  V erm ont 
si r e n o m m é e s  d a n s  le m o n d e  e n t ie r .  N otre  uru- 
a i le  v ie n t d u  N ouveau  U runsw lek , des In d es  de 
l'IîlO 'l’te  e t , |e  l 'E co sse . N ous avons m issi les 
s ta tu e s  de  to u t m o d è le  e t u 'i in p o r te  «nielle di 
in v a s io n s  en  m a rb re  b la n c  d 'I ta l ie ,  fa it p a r des 
sc u lp te u rs  I ta lie n s . N o u e  a n n u ité  est ti avail lé 
p a r  «les h o m m e s  d e  iio iu b i élises 
rlen cc .

N ous g u riin tlsso iis  sn tis fae tlo n  A chaque  c li tn l  
e t pou i y  II. riv e i il n o u s  fin it do iiiu  t un  bon 
vice. Ceci e st u n e  d es  g a ra n t ie s  que  vous 
ch ez  n ous

Si vous ê te s  in té re s sé  d a n s  l 'a c h a t d un M onu­
m e n t un  d 'u n e  p ie rre  T om b ,d e , découpez I 
n o n ce  e t ■ nallez-noiislii im m é d ia te  m eal

f y !S
V-.' X«

saN o u s  ne  fo isons ce  C o n c o u rs  q u e  p o u r  a n n o n c e r  nos p ia n o s  e t  n o tre  d é p a r te m e n t  d e  m u s iq u e . 
L es  p rix  s e ro n t d is t r ib u é s  a u x  g a g n a n ts ,  te l q u 'a n n o n c é , e t  p a r  o rd re  d e  m é rite . L es  ré p o n se s  
s e ro n t s t r ic te m e n t  c la ssée s  s u iv a n t  le  m é r ite  de  c h ac u n e . L I S E Z  A T T E N T I V E M E N T  L E S  
I N S T R U C T IO N S . T o u t  e s t b ie n  ex p liq u e . T O U T E  P E R S O N N E  q u i e n v e r ra  la  ré p o n se  
c o r re c te  re c e v ra  u n  p rix . L e  p re m ie r  p rix  est 
q u a t r e  a u t r e s  p rix  G R A T IS .  Il y  a u ra  aussi p lu s ie u rs  C h èq u e s  d e  C ré d i t  d o n n é s  e n  p rix  e t  
q u i s e ro n t v a la b le s  su r  
v ez  g a g n e r  ou  
l i té  d e  v o t r e  ré p o n se .
a t t r a y a n t e  e t au ss i n e t te  q u e  po ssib le , p u isq u e  c 'e s t  d 'e l le  q u e  d é p e n d r a  la  v a le u r  d e  v o tre  
p rix .

F mi» tb  (i 'tx p c .63- ' t>'*>/:' v." <7-.ÿ;.>••-V
■

.

aer-
aurez

1
&

\ u n  P ia n o  a b so lu m e n t G R A T IS .  Il y  a  en co reXs’
-)% un-// F il 'a c h a t  d 'u n  P ia n o  ou  d 'u n  P ia n o -a u to m a tiq u e .  L e  p rix  q u e  v o u s  p o u ­

le m o n ta n t  d u  C h è q u e  d e  C ré d it  q u i  v oua  s e ra  a t t r ib u e ,  d é p e n d r a  de  I o rig in a - 
V o trc  s o lu tio n  d e v ra  ê tre  c o r re c te  p o u r  g a g n e r  u n  p rix  F a itc a - lù  au ss i

& \•Jf, Mm.
: __________; '95$ Hunudct &  Cie 

M ont-Jo l i ,  P.  g .  
M ess ieu rs ,

P.  G.\ ........
■

w , .■ A  ' H
;

E ta n t  in té ressé  d a n s  l 'ac lm t  d ’unI► Æ5?
l \ II '■ m .W / \ v eu i l lez  m ’e n v o y e r  d e s  v ig n e t tes  de  q u e l ­

q u e s  u n s  d e  vos m odèles .

N o m ............................................................................

A d re sse  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . . . . .

/I .INSTRUCTION.S • Prenez les n o m b r e s  4 à 12 i n c l u s i v e *  
m e n t  e t  p l a c e z - le i  d a n s  les  c a r r é s  «le f a ^ o n  À c e  q u ’e n  les  
m M i t i o n m m t  d a n s  le s e n s  v e r t i c a l ,  h o r i z o n t a l  e t  d i a g o ­
n a l .  le  t o t a l  s o i t  t o u j o u r s  24. Ne v o u s  s e r v e /  p a s  «leux loi s  
«lu m ê m e  < I n f l r e  L n v o y c Z  v o t r e  r é p o n s e  a u s s i  a t t r a y a n ­
t e  q u e  |K )» sib le .  v o u s  p o u v e z  la  f a i r e  s u r  l e  c a r r é ,  d a n s  
r e l l e  a n n o n c e ,  o u  la  d i s p o s e r  s u r  u n e  a u t r e  f e u i l l e  d e  p a ­
p i e r .  s u r  d u  c a r t o n  o u  t o u t  a u t r e  m a t é r i e l

;k i S iX /,1 S£1V

'/ K

7h 1
MAPLE

WALNUT
X

1er Prix"
%

i ■  ÿVa t mPRF.Mir.ll P R  I X . - l - r  Piano Schubert. Lour, XV
illustre à dro; v  N a l ru r

D E I XIF.MF PRIX \ppir ri l <Jr Radio Son t, 
plet. avec tou- les * «vwirci Valeur

Phonograghe S ono piton i i ' n u . r r r

$465 C ’est la  p lus heureuse com ­
b in a is o n  d e  d e u x  s a v e u rs  
exquises—les p lus belles noix 
de G re n o b le  e t le m eilleur 
sucre d ’érab le du N ouveau- 
B ru n s w ic k ,  le to u t recou­
vert du  c h o c o la t  fon d an t

yn i  m 1 ■ RS T 50 X. » VITROISIEME PRIX.
nouveauté. Valeur

O l  \ n i lK M K  P R IX . I S  huU-rt. Loi >.V. 
N a lru r  $ If»."».00 jmiir

« I.NÇM II Ml P H IX 
soir. Valeur

X toi
6a /...  S I

Si 00
r ) %

ù
r G.B./ i♦> î*t> IC

2îiw Prfx Ü 5 3 3 3 D e m a n d e s  l e s  M a p le  W a ln u t  
d e  DANCINGsw.i'sn ( it> u nu " ntix ir % ..leur •. •

applicable» sur l'.i Int  ! un p ia no « u pian* 
leures iépon»e» suivante»

Crédit.d r  1 l . e q u r  
!• rn i t i  j u » . ,

XZIr t . T . T V *
JCherches 

tu marque 
Mir chatjuo 
morceau

3 0J x\ N X'r..1
cIM %'T .H.......Les nom s des M essieurs qui agiront com m  juges v, ms sont une garantie 

que les prix sen nt !■ ernés avec la plus .:ra : le impartialité.

A dvenant un cas d 'égalité et que les J u g e s  • raient dans l'im possilnlité de 
décider entre deux réponses, chaque  concurrent re iev ra  un prix scn ildab le

Envoyez votre réponse au plus tôt, vous pouvez gagner

* r
t2S(4 J Le C oncours  finira le 

m ercred i ,  29 S e p te m b r e .
T o u te s  left réponses  

d evron t  ê tre  reçues  ù n o ­
tre  m a g a s in ,  le ou  a v a n t  
c e t t e  da te .
T o u te s  les réponses  res­
teron t  la p ro p r ié té  du  
D irec teur  d u  C oncours .

AA V >o1  - i.
>t?irN

' f- i à■ p n  m i c i  p r ix
ti

CHOCOLATS^
i H g S%C  o  f v i o  > C X  O  r y j i  C

<5»
% 2 6 F

D E  P T .  P & M .
2 7 3  3 T .  P A U L .  Q U É B E C .

pourlapremièrejois.JSi LÎÀT

l ,R O \T X C H  DR Q U EB EC  
D ISTR IC T DE R IM O U SK I. 
No. 2S0

COUR DE M A G ISTR A T V

Mlle Stella Beaulieu, garde-m a­
lade, ci-devant du village de M ont- , 

actuellement de la Cité deToli.

l a  m ê m e  r ich e  e t  
e x q u i s e  

m ê m e  h reu v a d e  
d é s a lt é r a n t

< hlébvV.
Demanderesse |

JMv s \
!Ben Thom pson, entrepreneur 

vnantii-r de l’endroit appelé Bara- 
chois, dans le comté de fîasjK*. a

I ) é  tendeur !
r

O R D O N N A N C E  
Il est ordonné au défendeur de 

com paraître dans le mois.
Rimou.'ki, 17 esoptetnbre 1926.

Glea.-,oii Relzile,
P. C. S.

absence de bruit dans 
les autos fermés

>

Coutre.sigué
Sasscville cl- Gagnon, 

Procs. de la demandcre
Vous n’avez jamais conduit un auto fermé aussi 
silencieux et aussi libre de toute vibration et, par 
conséquent, de tou t bruit, que le M cLaughlin- 
Buick 1927.
Même si l’énergie m otrice é ta it l ’é lectricité, la force 
ne serait pas développée avec moins d’effort et plus 
de régularité.
Le bruit est banni de l ’in térieu r des autos ferm és 
McLaughlin-Buick. A toutes les vitesses le nouveau 
m oteur McLaughlin-Buick est plus libre de vibra­
tions que toute création antérieure.
Nous vous demandons d ’essayer ce nouvel auto et 
de découvrir par vous-même l’am élioration énorme 
que McLaughlin-Buick a encore apportée au rende­
m ent et au confort de l ’auto. C’est le plus parfait 
M cLaughliu-Buick qui ait été  fabriqué.

'S V .
I

‘R O V IX C E  DE Q U EB EC  
D IS T R IC T  D E R 1M O U SK I. 
No. 3.17

i
I

p  )U R  S U P E R I E U R E
Dame Geraldine Beaulieu, veu­

ve de feu Stephen Joues, du villa* 
ge de Mont-Joli, &

< 5 1

V. j r  -OM a *4

Demanderesse H ur-H t-rVS
I

Ben Thompson, entrepreneur de 
chantier, de l'endroit appelé liara- 
chois, dans le comté de Gaspc, ac­
tuellement le lieux inconnus.

ml
J .-A D . L A N D R Y

MONT-JOLI
ms*1 >éfendeur &o r d o n n a n c e :

Il est ordonné au défendeur de 
com paraître dans le mois.

Ilià f l f l J L L

% #*4 *

MSLAUGHLIN-BUICKARimouski, 17 septembre 1926 
Gleason Bdzile,

G. C. M.
m &) Zvi Z Z

[n le. [ci)
Uil vContre-signé

Sasscvillc &  Gagnon, 
l ’rocs, de la demanderesse.

1UArro DE M r m j t jn s  AUTOMOnilüS SBCIONT EUNUQUES. MILAUOHUN-BU1CK LIS CONSTIUIBA» <VB 0va

14LE BAI N DU B EB E (

Ix & f zS%Le bébé doit avoir son bain tous 
les jours.

Le m eilleur temps est vers 10 
heures, le m atin .

T oujours au moins une heure 
après son repas, jam ais avant de
sortir.

L’eau doit être agréablement 
chaude e légèrement plus froide à 
la fin qu’au début du bain.

La cham bre doit être chaude, 
d ’une tem pérature d 'au moins 72 
degrés.

Employez un savon doux, pas 
trop parfum é.

La serviette doit être propre,dou-1 
ce e t chaude.

Asséohez-lc complètement.
Donnez une attention spéciale à 

ses cheveux, à son nez, à sa bouche 
et à ses oreilles.

Le temps du bain est le meilleur 
pour peser le Ixübé. U n bébé nor­
mal engraisse de deux livres par 
mois, soit ÿ i  livre par semaine.

%% L.X7. i t - E -n
KVtfSïiP r r?« .-fvfir

O ld  Stock A le#
k%u

»III m m a
X-» SfA

Qnûrie à p o in ti cu  . - c . i t o y C'est si Faciler>i

—de conserver l’cclat de 
votre poêle propre avec la 
mine Sultana. Un léger 
frottage produit un lustre 
brillant d’un noir de jais.

Fabriquée dans la 
vincc de Québec depuis 
plus d’un quart de siècle.

pro-1 P R IM E  PAR LA FORCE ET PAR LA Q U A L IT É ’
Y

■ LAMINE APOELE
SULTANAS U L T A N A  L I M I T E E  

Montréal.
eat économique.2F



L  JS P R O G R I S  D U  G O L  F  B
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W'JÎ'/^Chaque Paquet 
de 10e de m CARTES D'AFFAIRESLe m e il le u r  m o m en t de la  fo u rn ée P A P i  E  R  

A M O U C H E S
WILSON

<7̂ •>

D entistes A vocatsv 7* TUERA PLUS DE VOUCHES CUE 
\ $  8 "VALANT DE N IMPORTE/ 
kXouEL mum-HOUCHC-Z, 

COLLANT. /

[I
f 1 fAi R. E. A S S E L IN ,  LI___t D e n t is te  à M on t-Jo li.

Dr J. A. Turcotte. L.C.D.D.C.U
».à A V  O C A ' I  ■

KLL ::h la STAliO.N . . KlMOlhk
P ro p re  à m an ip u le r .  E n  vente  dans 

les p h a rm ac ies ,  épiceries et 
m a g a s in s  généraux.e t / SASSIEVILLB & ÜARONS p é c ia lit é :  D e n tie r  et e x tr a c ­

tion  sa n s  d o u leu r .
A tte n tio n :  A b sen t tou s le s  v e n ­

d r e d is  car  je  su is  à m o n  lm  
rea n  d ’A n iq u i.

« A V O C A T Sr 1:1,
A l l ' l l .  H u r o n  i l .A

■ ' i l l ' ' .  I . I. !. . V . K .

VS ï H U k K A V  . H . l i i i . ' vë ( o i g n o n ,  p o r t e  v o i s i n e ,  
a u  s u d ,  C i v  d e  P o u v o i i  

I h n  v a u  M a i i m r , l o t i s  l r *  M i i u r d i . s . c h i  N o t a i r e  J -  O .  
l « v l l e l ,  a l i  V a l a i s  «le J  i M i t  «•.a A V E N D R E

Propriété à vendre avec tout ce 
qu’il faut pour un entrepreneur de 
pompes funèbres, ou simplement les 
corbitiaixls ci matériel nécessaire 
à évite lin, à de très bonnes condi­
tions. En attendant je continurai 
la besogne.

S ’adresser à Joseph Letpagc, Ri- 
m o u s k i .

é,
V

I•y*. mm\ w l C A R O N ( C T E  & JE OK) IDr J. A. PINAULT. L.D.S.
C h i r u r g i e n  - D e n t  i s le

l’r n f c s s c u r  à l 'Universi té t ie M o n t r é a l  
S a t i s f a c t i o n  U , a k  a n t i k  

2602  S t e  C a t h e r i n e  l-.st, 
ell .  La s s .  2711V

— AVOCATS —

f i Kil$fic< G i l b e r t Rl lC <lf‘ l a  Cihl i
V. K IMOTSK I
k \ A.  I* ( >iii o r  l  K I! AukiisI» CAV- 

P o c l e l i t  « ii D i o i t!. \ \ X~ /Ü J a l i u  s J .  J r s s o p  l . l  .
M O N  I U h A l  .

• ( ,T T & M ' i d # ' t r r e i i l l  m u f  ru in ,  I l .1DR A. DU1JE, L. C. D. Antrdcr  Larvn . I I .
: CAS GPAIN & CANONiJ,l Chirurgien-dentiste avocats%

>  i
H UJHISIl I <:

T USSIER, C K.* I n n A u g

Y’allaitement 
des enfants

it m:. x Comfit, 
l l t i r e a u  :

H i l i f i o e  I t a l i q u e  C a m u l i c n  l i e  X i i l i n i i u i r

K I M l I l l . S k l ,  I*, v .

I \ venue de l’Evêché Rimouski.A jjSC9K
y.-/.4.

im Heures de bureau 
9 heures n. ni. à 9  heures p. m.d e s  r é s u l t a t s  

u n i f o r m é m e n t  
s a t i s f a i s a n t  
s u i v e n t  t o u j o u r s  
l ’u s a g e  d u .

$ A L P H O N S E  C H A S S Ei
! Avocats

Si C om ptables
C A M I L L E  R O SS

t?A H il rca ti : Edifice I. !’ Martin 
Rue de !a St uion

/< (iAUNON & SI MAi mC o m i> tn t > l« « V é r i f i  t u t e u r

XV OV A I S 
1' i t u l  K m i l i  t •.11;11« *11 I 1, 1. 
t i t  i a  n i  St  m a i  «I. I. I, !..

K d i t i v v  C o m p a g n i v  t i c  P o u v o i r .
R i M u i  s k  i

l U n  e a u  à  M . t t . i  n v  1 r s  i n  v t  , m a t i l i . 
• It* c h n r j u c  m o i s .

L a it  Condensé A u d i t io n s  im in ii  i p a l t  s vt  i v m m v i  vi.«U ».
*.it  o n  tlv xi  v t v m .  x J» o m p t a l i i l i l d  «tpp ropt

l »*lL » t i o n  ill* oinplvNEAGLE BRAND
ch*J3crrcÜ4tIO R S Q U E  s u r  le co u p  de 

r n id i1 1 ouvrier s ’a rrê te ,

Hcnrv* il a l l . i i i v s
l* a i t  tl i; a  l e n i e n t  Iv e o m m v i  ve e Inns

R1M O USK 1. V y  
l'.dilice du P o u v o ir .

a p rè s  u n e  d u re  dem i-journée 
de tra v a il , pou r se reposer et 
se ré co n fo rte r  en vue de Y 
a u tre  d e m i-jo u rn ée  qu i lui 
re s te  à faire, c’est alors q u ’il 
tro u v e  une  source d 'én e rg ie  
nouvelle  dans une bou te ille  
de bonne  vieille b ière  /

H EN R I A. M A R T IN  I. G. S.15-26 II. B. NOI L, L U ..
C o m p ta b le  p u b lic  

A u d itio n s  m u n ic ip a le s , s c o ­
la ires e t c o m m e r c ia le s ;  o r g a n i­
sa tion  d e s y s tè m e s  de c o m p ta ­
b ilité  p p r o p r ic s  à to u s g en res  

o r g a n isa tio n

A vocat
A v en u e  de T E vèch é - R im ou sk i.

ë T)es Enfants Sains 
et Joyeux

, d l s . i» il. u i o u x
A v o c a t

E d ifice  I .îv o u c h r  
A v en u e  de la  C a th éd ra le  

R IM O U SK I, V ue. 
lh irea ti à S n y a h c c  à tou s les  

sa m e d is .

d’a ffa ires;  
c o m p a g n ie s  à fo n d  so c ia l;  a u s­
si c o lle c t io n  de c o m p te s .
S I -OC TAVE D E  M E T IS P. Q.

de
/ /

*-y
iNDIAPAltAlr <.-,r w

_ <?Ær

«i i '
R. E R N E S T  . LEE A IVRE  

L. 1. 0  J C. G. A.-?w
> N otairesSuccesseur de

DAWES L n g o m m e  W r i g l e y  r  
a i d e  à  c o n s e r v e r  leu /  j 
d e n t »  p r o p r e » ,  n  p e r  - I t  
f u m e r  l’h a l e i n c ,  n u i - {. 
g u i» c r  l ' a p p é t i t  e t  à 
f a c i l i t e r  la  d i g e s t i o n .  V,

M â c h e z - l a  r é g u l i é r c * £ —  
m e n t  v o u i - m û m e  e t  p r o c u r e z  a u »  
e n f a n t s  l e »  b i e n f a i t s  e t  l e  p l a i s i i  
q u ' e l l e  d o n n e .

L E F A I V R E  &  G A G N O N I. <tr r. H E L Z 1 L E , l A .  B..
NOTAIRES Y N D I C  A U T O  R I S K  

" A  U D I T E U R  &  L I Q U I D A T E U R  
D E  1-A I  L U T E S

147, Cote île I? Montagne

* thfic • <tc lu )î;mgui N*tî 
f'nthAIrnlr. Rimmtil^ v r n n r  l r  In

V
liUDORl: COUTURE, ELI.

QUEBEC. A  o t a i r e
Edifice Gilbert 

R u e  d e  l iC v é c h é  
R m o u s k i .

Représentant  pour le dis tr ict
RI MOV .v . . .  R3 C DM I u , H  ROSS>mm B IE R E  e t  PO R T E  R WBIGLEYS R. O. G IL B E R T

Ü8edecïnsSyndic autorise, Jiquivateur de 
faillites. Compromis entre dé­
biteurs et créanciers. Collection 
de comptes et de billets. Audi­
tions et vérifications de livres.

Achat et vente d ’immeubles. A 
civil et vente de debentures. A- 
< liât d' billets et de créances.

fou r un service prompt et cffi  
. ire S'adresser à

Chaque Repas
ÿ

P«E sra«r  
11

: B
v Dr ,(:. S I M A R Dm i

L’ELIXIR TONIQUE 
du Dr ' 
MONTI ER

(in a
ié "X-cliirurgieii de Tl lùtel-l >i 

S l-liasilc , N.-B. 
Spécialité: chirurgtt

Rimouski
111. Il 0 1 1

<u.5

O
SSa#AV

I) !6J/'S A v'c f|i
I l  VII I Vh II I,

' 'Evêché.
y li. .1

SSSM ■R. O. GI LBERT,  
" G IL B E R T ”y #  : UN SUPPLÉMENT D'ÉNERGIE: UNE DURÉE 

PLUS LONGUE; UN RENDEMENT PLUS DOUX: 
UNE PLUS GRANDE SÉCURITÉ AVEC UNE 

PLUS GRANDE FACILITÉ DE DIRECTION 
UNE PLUS GRANDE ÉCONOMIE: DE PLUS 
BEAUX AGENCEMENTS: UNE BEAUTÉ 

PLUS GRANDE: AU PLUS BAS PRIX AUQUEL
l’O ldsmobile S ix a it  é t é  v e n d u

r . i l i f i c ei
-5VT > Rimouski

f r n
Dr .1 ,0 .  DRAl'I .AU

»m T~ " ) n c r _ — "zr< Al. «It « in < Jiii in gi r I

[■il < ><. Ai< B kA I I k
J i L I I T  I - 1  'I I A

1 ! ' A i g u i M ' 11 :
I ILE A vc dr la ( alliedrale,

III. ioii.sk i

RimouskiTO NIQU E
FAVORI (J UC 1*1 1 |

Xnrit'ii luirvm l < • 1* l,«M.»y
I î 1 iX

DES i
r HA R.

M ACIENB.

Tou t  ph rranelen voue di ra que e 'est  le mei l ­
leu r de» I .nlquee, qu' i l  on oennnlt  le oumpoel.  
t lon et  le» effet*.

-  <k£

" \

Ce petit livre > ^ 
est une mine 
derecettes délicieuses

X'j
Ur D.-D. u  A ( j N 0  N

A/ cdecin-chirurgicu 
Des hôpitaux de Québec 

Paris et New-York  
Examen et traitement : 

aux rayons X  et à l’électricité, 
aux rayons ultra-violets, 

au soleil artificiel.
Ave. de l’Evêché,
Téléphone 21

P I E R R E  L E V E S Q U E
L ’Elixir  Tonique du  Dr Montler est le pl ut  

puissent roconstl* do tout  In système. Il 
est  excellent me goût et II excite l 'appéti t.  Use

de cinq ##

i* V * 1.1 1 tv i 1% -

bouteil le suffit  pour un tr a i tem en t  
malnea. • r . s u i v i -/ ' '  - i* s nuuit*‘tux  édifice j ' J v  

s é m i n a i r e  de  t^ .m o u s kx .
» ",

En vent- chez :
Hubert Filioi. 

Jos. Auidet 
J. F. Jean

Ste-Blandiru
St-Mathieu

St-Simon

B u reau  : 115 S l-J cu n , Q u eb ec

A g e n c e  d e  V o y a g e sL a bonne cu isine est facile à faire 
—  il su ffit de bonnes recettes. 
V ou s en trouverez là un choix in­
com parable : les unes 
tes, les  autres ont été recueillies  
pour leur excellence réputée ; tou ­
tes son t v îte s  et faciles à réaliser  
chez vou s.

D em andcz-nous un exem plaire de 
notre livre, il est en voyé gratis.

Kimouski— salades diverses 
— mayonnaises 
— sandwiches 
—mets au fromage 
— mets aux oeufs 
— cornichons et 

condiments

O L D S M O B T L E  vou s in v ite  à voir —  à 
exam iner —  à conduire —  l ’Q ldsm obile  

encore m eilleu r —  convaincu que, quel que 
so it l ’auto qui a aujourd’hui vos préférences 

quel que so it le  prix  que vous désirez  
payer, vou s vous devez à vous-m êm e, à votre  
porte-m onnaie, à votre propre sa tisfaction  de 
vous ren seign er parfaitem ent au su jet de 
l ’O ld sm ob ile-S ix .

D L a  lo i  p e r m e t  
l ’im p o r t a t io n  d e s  
B iè r e s  e t  P o r te r

Arthur LAWSSON 
Pointc-au-Pereson t inédi-

I)r ALFRIilJ PÜWHR
ou Passages par navire t vapeur 

pour l'Europe
11,lets émis pour toutes les Lignes 

Translatlantiques. Ports d’em- 
înrt|ueinent. : Montréal, 
bec, H alifax, St-John,

York, Pte-au-Père.
Votre patronage 

•lien' iollicité.

D es H ôpitaux de P aris  
et N  n u -Y o rk

Spécialiste
Maladies des yeux, oreilles 

nez et gorge

a tta ch é  ti lu c lin iq u e  S t-L o u is  
F)2 R u e  S t-L o u is , Q u éb ec .

le 4e samedi, dimanche et lundi du  mois.

p o u r  u s a g e  
p e r s o n n e l .

Qué-
New-

C h a m b r e s  de com bus t ion  en 
fo rm e  de dôm e fuselé 

T u b u lu re  à sec t io n  de réch au f­
fage  p o u r  h au te  accé lé ra t io n  

P is to n s  lég e rs  e t  de co n s t ru c ­
t io n  spécia le  en fonte  

C y lin d res  polis  
C ha îne  m o t r i c e  s i lencieuse 
P n e u s  b a llons  
P la q u a g e  ch ro m é  exclusif  
F in i  D u co
N o u v e l le  b eau té  de ligne et 

d 'ag en cem en t  dans les c a r ro s ­
se r ie s  F is h e r

E t  p lu s ie u rs  ca rac té r is t iq u es  de 
v a le u r  p rouvée, sans augm en­
ta t io n  des p r ix  réguliers

Renseignez-vous au sujet du plan de paiements 
différés GM AC

Achetez l’Oldsmobile avec Confiance

P lu s  g ro s  m o te u r  à tê te  en  L  
V e n t i l a t i o n  du  c a r t e r  
N e t to y e u r  d ’a i r  double  

I F i l t r e  p o u r  l ’huile  
B a la n c ie r  h a rm o n iq u e  
C o n trô le  du doub le  j e t  lum ineux  

des p h a re s  su r  le vo lan t de 
d i r e c t io n

R e f ro id is s e m e n t  à  deux  d irec­
t io n s

L u b r i f ic a t io n  à p re s s io n  par  
t r o i s  d i r e c t io n s

C o n t rô le  a u to m a t iq u e  com plet 
de  l ’é tince lle

C o n t rô le  th e rm o s ta t iq u e  de 
c h a rg e

43CCK

p f t m t i a d e ( o ] î n A n
facilite  la  digestion

re.spectue.use-
Malgré que la  prohibition existe  

dans votre place, to u t citoyen a le 
droit d’acheter d e .to u t épicier liccn- 
ç i é d e l à  Province, les Bières, Porter 
ou Lager dont il a  besoin pour son 
usage personnel, e t  se les faire expé­
dier directement à  son adresse, so it 
pur expresse ou par fret.

E n vous adressant à aucun des 
épicie ; 3  licenciés, à  Québec, vous 
recevrez des formules de commandes 
avec listes de prix des C E L E B R E S  
B IE R E  ET PO R T E R  BOSW ELL, 
e t  ils s ’occuperont de remplir promp­
tem ent toutes commandes.

QUELQUES L IC E N C IE S: Adj. 
Drouin, 3G1 rue S t. Paul; Ls. M er­
cier & Cic, 117 rue S t. Paul; P . L . 
Turgcon, Enrg., 15 Marché Finlay; 
Ers. Bourret, Enrg., 145 rue S t. 
Paul; J . P . Guy, Enrg., 152 rue S t. 
P au l; J . A. Beaudct, 20 M arché 
Champlain. J. R . Carneau, 37 Sous  
le Fort; J os. Belanger, 3(53 St. Paul.

LA B R A SSE R IE  BOSW ELL,
La première Brasserie au Canada, 

Fondée en 1GG8.

M O N U M iEN TS F U N E R A IR E S DOCTEUR Z. VEZINA
C oïm an-K een  (Canada) L im ited  

Casier 12 5  1000 rue A m herst 
__ MONTREAL A

DLS Ü O H T à u a  iÆ  PARIS
Yeux -  N ez  - G orge  

_________O reilles
C o n su lta t io n s  g r a tu ite  au x  

p a u v res  m u n is  d ’un certifica t  
de leu r  C u ré.
L undi : 10.39 à 11.30 A.M. 
Jeudi :  4 à 5  P.M .

Ma boutique est maintenant re­
bâtie, j'ai en mains des monuments 
et épitaphes de toutes sortes, de 
granit et marbre de carrière. Je suis 
prêt à sacrifier 10 % en bas des 
prix d’ailleurs. Une visite est solli­
citée; satisfaction garantie.

Xavier JE A N .
S T -F A B IE N

y/i %
Z

V/ i

i
i

i§ ca fé
VICTORIA S 165 Rue Lafontaine.J.-A lD . L A N D R Y8 es8 M O NT-JO LI RIVIERE-DU LOUP88 8 J E A N  P.ELZU8 OF-720-F« Dr. J. M. GUEVIIN8 88 Peintre-décorateur, lettreur 

doreur.
Toujours en main, peinture, ver­

nis, mastic, vitres, miroirs, etc. 

Trois-Pistolcs

Médecin Vétérinaire
Téléphone 110,

Toutes les maladies chez les ani­
maux surit traités avec le plus grand 
soin par les procédés les plus récents

(e  choix des meilleurs cofés au monde
*r

„  L A P O R T E  M A R T I N  L I M I T E E

GRILL* ET MIS EN BOITES o £ s  NOTRE PROPRE MANUFACTURE

• 1 * 1 i j :8 Rimourin,«
g 88



L  Ë  P R O G R I S  D U  G O L F »

Contenant toute la chair du btéD E T A IL S  D U  V O T E  D A N S  R JuM O U SKI A U X  E L E C T IO N S  
G E N E R A L E S  D U  14 S E P T  
P o il E ndro it 

1 .— 'Kimuuaki (v il le )

A P R E S  L E S  E L E C T IO N SLe mouvement des 
navires dans le 
port de Rimouski

A R R IV E E S

JçPARFUM^i
*-Q!?e5t né dans 

io n  sein^

C aronFisetAubin
Le trava il continue, si même on 

doit pas d ire  q u ’il reprend 
pour un bon nombre.

travail continue Ipour le 
journa liste  qui fa it moin.> oeuvre 
de parti qu ’oeuvres d enseigne­
ment utile, d ’éducation continuée, 
honnêtes et encore instructives d is­
traction-. C ’est ce que nous vou­
lons continuer de fa ire.

Dans l 'excita tion un peu généra­
le d ’une élection note peuple mani­
feste plus visiblem ent sa nature 
restée française de tempérament 
dans ses défauts comme dans ses 
qualités. E t nous avons bien les 
uns et les autres : de belles qualités 
et d ’assez laids défauts. X” y  in- 
sistons pas. L ’émotion n’est pas 
assez calmée.

Mais il y  a un moyen avantageux 
pour tous, et même pour notre 
pays, de fo rt if ie r  nos qualiéts et 
d ’a lïa ib lir  nos défauts : c ’est d ’étu­
dier et de ré fléch ir, en se dépouil­
lant le plus possible des préjugés 
que comporte fatalement l ’esprit d<’ 
parti. C ’est de vé rifie r, autant 
qu ’il
fa ire, les 
gâtions les 
toutes, la tâche est 
forces du plus 
gateur— des 

Notre

34692 SHREIMD
■WHEAT

3577ne 02 . —
1039043 .—

Le 467514 .—
34844R LSept. 16 .— “ Toussain t”  de 

vivre aux Outardes.
Sept 16.— “ Vam p” , de R iv iè re  

aux O utardes.
Sept 16 .— “ V ig ie ”  de R i virée 

aux Outardes.
Sept 16.— “ Lew is L " ,  de Papi- 

nacltois.
Sept 17.— “ J . 

malles pour Bersim is.
SS. M anicouagan” , 

avec 32 passagers.

0 . —
6 . —

7 . —
y . —
S u .—
y . —

10. —

11. — Canton Rédard
12. — St-M athicu 
12a.—
13. — St-Simon 
13a.—
14. — St-Fabien
15. —
16. —
17. —
18. —
19 . — Bic.
20.  —
21
22 . —

41860
517 94
43735

L E  T 1-4 É 42724
85723K/NG 64343

4280
21602M ille r ” , avec
14542

TBISCUITest Ai Shredded Wheat sous 
forme de gaufres. Délicieux avec du beurre, 
du fromage ou de la marmelade.

86 432Sept 18 .—  
de Bersim is ;

Sept 18 .— “ Lod ilus” , de R iv iè re  
O utarde-, rd art tout de su!.

54632
401571L a  brise  p u re  e t p a rfu m é e  do 

la  m o n ta gn e , uno opu lence do 
rayons doré s  do so le il o n t p ro ­
d u it  la q u a lité  q u i a é té  
em prisonnée  h e rm é tiq u e m e n t 
pou r vo tre  p la is ir .  V o tre  é p i­
c ie r peut vous en fo u rn ir .

531440m ix 45774t ■ ■ ur M atane.
19 .— “ Toussain t” , do R iv iè re  

aux O utardes.
Sept 2 0 .— “ Lew is 

naohois.

22762
16641
63548le Papi-

, - O T
L ” .

8288 -•tiUnsawL'd. ...D E L IC IE U X  — L A  S A V E U R  
V O U S  E N C H A N T E R A

351080Sept 2 0 .— "Thom pson” , 
tonnes, «le l ’o rtneu f, avec charge­
ment de caisses «le bluets.

Sept 2 1 .— “ F lo r ita ” , 
roumains.

119
946912 Placement de tout repos
718610St-Ynlcrien23.
2037I.K C O N  D E  C H O S E S : 

L E  F HR

N O U V E L L E  E M IS S IO N  D ’O B L IG A T IO N S42 4 .—des Es- 
avec chargement de 65843Sacré-Coeur25.est possible à chacun de le 

a ffirm a tions et les délié- $ 150,000,002770026.pierres ta illé .
Sept 2 1 .— “ J . M ille r ” ,, de B e r­

simis, avec malles, repart le même 
jo u r  pour Bersim is.

Sept 2 2 .— "S S . Manicouagnn” . 
île Bersim is, avec 25 passagers.

Sept 2 2 .— “ Toussain t", de R i­
vière aux O utardes.

Sept 2 2 .— "V a m p ” , de R iv ière  
aux ( Httardes.

55901 02 7 . — R imouski-Qua i
2 8 . — R im ouski-B ru lé
2 9 . — R im ouski- Beauséj our
3 0 . — R imouski, 2ème rang
3 1 . — iStc-Blaudine
3 2 . —
3 3 . —.Madpès
3 4 . —-St-Narcisse
3 5 . — Pointe au Père
36. — St-Aiiadet
3 7 . —
3 8 . — Xeigette
39. — l.uveville
4 0 . — Ste-Luce

5%plus im portantes— pas 
au-dessus des 

courageux investi, 
amis et des advcrsai- 
svstème électoral cx-

5595— Comment fa it-on  le fe r?  de­
mandait un jo u r  un petit garçon à 
son père.

2
19983
5665 L’Hôpital St-Joscph de Rimouski4 I
56102— Ta question est mal posée, 

répondit ce dernier, tu veux me 
demander sans doute ce que c’est 
que le fer?

— O h! cela je  le sais, c ’est un 
métal, mais ce métal le ffab rique - 
t-.on, ou bien le trouve-t-on  dans

2
res.
pose terriblement nos politiciens à 
fa rder ou à masquer 
Pour n i’ trop grand nombre d ’en­
tre eux. il ne s'agit pas d ’instru ire  
ou d ’écla irer l'électeur, il s'agit u n i.

de le fa ire  suivre, de 
en l'ins tru isan t ou en 

-c Ion le besoin du

30921 1% (Les Sœurs de la Charité)9 91091
véritét.la Echéant de 1927 à 1946

Coupons payables à toute- les succursales dans la province, 
de la Manque Canadienne 'Nationale

M ire  Paul-Em ile  Gagnon, R im ouski, pour la Corporation. 
M ires G alipeault, l.a/pointc, Rochette &  Boivent, pour le 
fiduc ia ire .

28 Datées du 1er août 19261192
629613

!541391"L ew is  L " ,  de Papi-92Sept
navhois. répart le même jou r.

D E P A R T S
Sept 16 .— "S S . M anicottagan” . 

pour Bersimis. avec 40 passagers 
et fre t général.

Sept 2 0 .— “ Toussain t ' pour R L 
Outardes, chargement de

< i681681
qucmcnl 
l'embaucher

27la 71 i0la terre, comme on y  t r .  ave
!5698houille?

le trom pant 
moment.

N ’ouMions pn> le d ro it sacré et 
de la vérité, dont

26On le fabrique avec des p ie r- 
particulières appelées 

rais et que Ton e x tra it du sol de

'U9
G A R A N T IE S44105mme- II . 7res

Prem ière hypothèque -n r  tous les biens de Thopita l. En 
c u . t l f i  yîe cotic garantie , de tout prem ier ordre, l ’hôpital a 
transporté, au fiducia ire, l ’octro i annuel de $8,00Ô, que 
le Gouvernement de la Province paiera durant 20 annéee, soit 
$160,000.00, conform ément à l ’a rrêté  m in istérie l N o . 1352.

4014544 2 . — St-Donat
4 3 . —
4 4 . — St-G abriel
4 5 . —
4 6 . —
47. — S t-M arcc llin
4 8 . — 1 [auteurs
4 9 . —
50 . — Ste-Elavie

ï.et trop  méconnu 
i m - avons parlé dernièrement. Le 
m aintien, l ’exposé, la défense de la 

•rité. de la vérité sûre et rendue 
nécessité de pre-

51124certaines regions.
— Est-ce qu ’ il y a de ces m ine- 

Canada ? ‘
— Certainement et même dans 

lusieurs provinces, continua le 
I l v a des mines de fe r dans

3vivre aux 
fre t général.

Sept 18.— “ Lew is L ” . pour Pa- 
pinachois.

Sept 18.— “ V ig ie ” , pour R iv iè ­
res aux ( h itardes.

32769 i
474 Z 3ra i- au

v 5915 Z 3 iévidente, est une 
ivre importance pour le bien so- 

conservation et Tac-

17509 R E M A R Q U E S
I."hôpita l Sa iut-loscph. érigé canoniquement eu 1923, par 

décret de SA ( ’.R A X L E U R  M O N S E IG N E U R  L E O N A R D , 
R E V E R E N D E S  S O E U R S  D E  L A  C II \-

t24i : 10112 sperv.
Quebec, < h ita r io  et la Nouveiie- 

l)u  reste le fe r est l ’un

t-iril. pour "a 
eroi.-sentent de la vraie et légitime 

peuple. C est ila \  éri- 
qui a d it :

\2082“ Chi-Sept 18.—-Remorqueur 
coutim i ”, pou r Québec, 2 barges de 
bois de construction .

Sept 2 0 .— "S S . M anicottagan’’ . 
Bersim is. jusqu ’à M anicoua- 

général et 30 passagers.
de R ivière

3
317430Ecosse.

des métaux les plus abondants sur 
la terre. Les endro its où sont ac.

m inera is  en grandes 
sont des gisements ou des

? est d irigé par les
A cette oeuvre, rendue indispensable par la popula­

tion tou jours  croissante du diocèse, le Clergé, la v ille  même de 
R im ouski et des citoyens du diocèse ont généreusement con­
tribué  de leurs deniers.

liberté d ’un
div ine elle-même

• Vous connaîtrez la vérité  et la vé- 
rendra libres.”

131" i51 . 33 R IT !! ' 51 >SG37— M ont-Jo liV
22cumulés des 40o>pour

gau, fret
2 1 .— “ Toussain t” .

.-> z a . —
5 3 . —
5 4 . —
5 5 . —
5 6 . —
5 7 . —
5 8 . — St-.Toseph-de-T.eipage 
50 . — S te-Angèle

1 te VOUS
Il faut donc continuer

126628masses 
mines de fer.

— E t comment sont les pierres 
qui donnent le fer?

— Généralement noires et quel­
quefois très b rillan tes ou encore 
l'une couleur de rou i Me. Les mi_

o rd ina ire - 
de fer,

à ins tru i- 
în st ru ire tous 120 41

)28 Cet em prunt, tant an point de vue m aterie l qu ’au point de 
m oral, o ffre  une garantie tout à fa it exceptionnelle: 

N O U S  N E  S A U R IO N S  T R O P  L E  R E C O M M A N D E R .

le peuple, a nous
la vérité, dans toute vérité.

vérités- à connut-

r.1 1077823chargement( lutardes. a vecaux
de fre t général.

Sept 2 1 .— "L e w is  L ” . p ou r Pa- 
pinachois.

Sept 22.
Port neu f.

vuecans 68<U9 9
Le champ des 

t ;-e est -i vaste de nos jours, sur­
tout p ou r ceux qui ont à prendre 

Imitables responsabi-

184014Sl-Tean-Raptiste
j P R IX :  I.E  P A IR  (100) P L U S  IN T E R E T  C O U R U

T IT R E S  I , A  R A B L E S  L E  O U  V E R S  L E  1er O C TO BR E
P R O C H A IN

62924
6-11356"Thom pson” , pour r i ­pa rt aux 

lités de la vie publique.
Dans l ’ordre  m oral des devoirs et 

i étendus et si compli- 
•tiats, de

70o ;lierais se composent 
ment d ’une combinaison 
d ’eau et d ’a ir.

Pour obten ir le métal pur, 
faut le séparer des matières étran- 

L ’opération se fa it dans de 
ande.- cheminées appelées "hauts 

tourneaux". dans lesquelles 
je tte  par la partie  supérieure un 
mélange de m inerais et de charbon . 
O n allume ce mélange et, p a r su i­
te de l ’action de la  chaleur et du 
charbon sur le m inerais on ob­
tient une coulée de fe r fondu. Les 

l'on  fabrique ainsi le 
te r sont très nombreses et,

métal est un de ceux dont 
fa it la plus grande consomma- 

usines ont souvent une 
considérable, p a r t ic u lf 
A n g lc tc rre , en Eran_ 

E ta ts-U n is .

<60. 3
63129561.

911M on t-Jo li (Too l p rov iso ire ) LA CORPORATION DES PRETS DE QUEBEC
QUEBEC.

1.NOTES LOCALES Z
des d ro its  - i i

lu citoyen, de
; dans l'o rd re  économique et 

variés de Vad-

il 20265623-117T o ta l :
M a jo r ité  de S ir Eugène Eiset : 2697

goitvc 98 rue St Pierre.
Téléphone: 2-8718 
Casier Postal No 45

M lles  i
iMat

dans les domaines 
linistration et de la direction de la 

les relations

Commission des U tilité s  P u .1 ceres. E P S . TzET.VRTE 
Gérantbliques a siégé, ici, la semaine pas­

sons la présidence de M . A -
VT P.”

du te r qui sa casse facilement et | cependant, si tu t appliques bien en 
l ’acier est du fer très solide et d u r. j — Ce n ’est pas chose très facile ;

classe, tu t ’ins tru ira  et, devenu 
jeune homme tu te créeras facile ­
ment un aven ir. Plus tard , tu pottr- 
. as voyager et réaliser alors le rêve 
de ton enfance.

onsue
drien Beaudry, de M o n tré a l.

— Jeudi dern ie r, le I >r A lfre d  
Desrosiers, du li ic  et M m e Des ro ­
siers. étaient de passage à Bim ou:-- 
k i, en compagnie de M . A d rie n  
B eaudry.

—<l.e D r J . P inault. absent de . i ' 
puis lund i p ou r assister au neu­
vième Congrès des Médecins de 
langue française de l'A m é riq ue  du  
nord qu i s’est tenu ait cours de i 
cette semaine à M ontréa l, sera de 
re tour samedi. Madame P inau lt. 
qui l'accompagne, prolongera son 
sé jour d'une couple de semaines à 
M ontréa l, pour v is iter des parents

chose publique : dans 
lélioii'.cs qc — ' ‘ r , -y--- , , v* - ” - ■T-'-T'TîTR..cn-neevssatres,

ire  pays, entre provinces, 
groupes * 1 c jio]iitlati<>n d un nu me 
pays, que de problèmes a étudier et 

- o lutiontu-r. que de problèmes où 
se trom per et dont 

la solution aura de graves 
qucnccs pour tout un pays.

c ia  im plique de res-
Donsabilité-1 Et que 

i demandes 
n ations de loyauté 

choses il faut 
choses il faut apprnerire pour ju ­
ger sainement, pour accom plir 

evoir d’électeur et de citoyen ca­
tholique consciencieux.

E ludions, oyons laborieux.
C ’est un devoir. M ais c’est aussi 

les jo ies les m -illeit-

au-ssi
— Lvii men ! te métal que laissent 

couler les hauts fourneaux est de 
ta fonte, c ’est-à-dire du 1er mélan­
gé à une quantité  de charbon re­
présentée par quelque centièmes 
de son poids to ta l. Pour avo ir 
du fe r pur, on est obligé de fa ire  
fondre la fonte et de fa ire  traver-

entre

PIANOS! PIANOS! PIANOS!ne tant pas T A L O N
l De Y Enseignement Prim aire )

usines ouconse- C0I11-

NOI RE. GRAND CONCOURSme ce
I h lr  tout L ’ H erboris terieon est reconnuede tout cela 

d ’études, d’ in fo r- 
d ’e.-l; r it. Que 

savo ir, que de

ser la masse en fusion par un cou 
rant d a ir qui brûle le charbon. Ce- 
-i ne sttWit pas encore, car cette ac­

tion , ces 
importance 
érement en

comme une science qui longtemps Voulez-vous épargner $200.60 à $250.00 . Venez nous 

rendre visite, choisissez vous même votre piano ou écrivez, 

directement au bureau et vous sauverez toutes les grandes 

dépense.- de l ’adm in istra tion  générale.

au
a été dans l ’o u b li. Pourquoi alors 

coude opciation ne donne q u u n c  ,,e j,as vous fa ire  soigner par un 
,q ,e c e d e p o „g e  de fe r ; |x u tr t ra n s _  aa | | ^  Je prendre des
to nn e r le metal en masse compac­
te et résistante, il faut le placer, rcmsdcs 1,011 veaux et incom,us (l m 
.nul - qu il est encore rouge, sur bien souvent sont contraires à vo ­
mie enclume et le com prim er son­
ies coups d ’un immense marteau, 
fa r  ce tra item ent, on obtient soit 
du 1er doux si Ton a enlevé tout 
le charbon contenu prim itivem ent 
dans la fonte, soit de l ’acier 
reste encore quelques m illièmes écrivez-m oi a u jou rd ’hu i, en me 
de ce charbon mélangés au métal, donnant les détails de votre  mala- 
Le plus souvent, tout le charbon a 
disparu et il faut en a jou ter pour j y  
tran s fo rm er le fe r doux en acier. 1 "
Quant à celui-ci, on lu i confère ses 
propriétés de très grande résis­
tance par la “ trem pe", c’est-à- 
dire en le portan t au rouge pour le 
fro : l i r  ensuite brusquement dans 
un bain d ’eau froide.

M ais à quoi penses-tu ? tu n ’as 
plus l ’a ir  de m ’écouter.

de ce et aux
. les hauts fo u r- 

insta lla tions 
tra item ent du fe r oc-

Dans ces pays
et les autresson avaux\ :n-w>s;uri*s au 

upent une >i vaste étendue que 
leur ensemble form e des villes à 
l ’aspect étrange, dominées p a r une 
foret de grandes cheminées d ’où

et ses am is.
M . Earley B la ir, au tre fo is  de 

R im ouski, et ses deux fils é ta ient 
de passage ici. au cours de la se­
maine.

— Mme C i.-A . Paradis, est p a r­
tie en voyage à Québec et V an- 
Buren, M aine . Elle fa it le tra je t 
en autom obile .

— Mlles lie rtha  O uellct et Ida  
S t-l.au ren t. de M on t-Jo li, étaient 
de passage en notre v ille  au cours 
de la semaine.

— M . Geo. Teed, commerçant 
de bois, de M ontréa l, est en v ille , 
par a ffa ires.

t re cas. Les racines et. les herbages 
sont peu dispendieux.

Etes-vous faibles ou pâles ? Q uel­
que soit vo tre  malaise, quel que 
soit vo tre  cas, venez ma vo ir, ou

P IA N O S  A V î t  V I A T I ­
Q U E S

l ’ ensnian ............$359.60 IL usina n . .
W ilto n  .........................$367.65 W ilto n  . . . .
Solttner I. X V ............$.195.75 Lo, don I. X V ............. $254.50
London I. X V ............ $412.45 S ohm tr I.  X V ............ $267.75
1 le fle rm an M a d o r . . .$454.50  I le iïe rm an M a d o r . . .$274.45 
I le lïe rtnan I. X V . . .  .$467.7  lle ffe rm a n  I. X V . . ..$28250

I d A X O S  O im iX A J IŒ S
une joie, un •
res. fuméedes panaches de ........... $237.50

........... $242.75
sortent
noire, qui la n u it se transform ent 

gerbes de flam m es. Ce.-# villes, 
celle du Creusot, en T ra n ­

smit bâties au-dessus d ’une

"L e  S t-L a u re n t"
’ilen

S T -O C T A Y E  D E  M E T I S
• o n l in e

ce,
Divers : M lle  Lea M ichaud, ins ti­
tu trice est de re tour d’une prom e­
na le aux E tats-U nis.

— M. 11. B ou lay de Kedgw ick, 
vis ite  chez des a-

die. je  vous gué rira i. y . - C . -H .
arcoux, Herboriste, St-Georges, 

I Est, Beauce.

aune.
De fe r in te rro m p it vivement

l ’enfant.
— Non, de hou ille , rectifia  le

X . IL ,  était en 
mis récemment.

— M lle  Ida E n iond de M ont- 
Jolie, était 
M lle  Augelinc 
derniers.

— M M . Philias et W il f r id  Côté, 
sont partis  pour Québec continuer 
leurs études.

— Mme Paul T h c rr ia u lt, et Mme 
J.-L. Sasscville, de Padoue, étaient 
chez M . Moïse Pe lle tie r, ces jours

perc Tous cc- pianos sont garantie ', p ou r 15 ans.

1 i-'lté • a; a m i"c fa ire  votre cho ix  ot vous 
serez convaincus de nos p r ix .

C ci t ’étonne : mais c'est q u ’i l  
fau t pour tra ite r  le m inera i un 
poids de hou ille  environ d ix  fois 
plus grand que celui de ce m ine­
rai et q u 'il est par suite beaucoup 
plus avantageux de jio vo ir  se pro- 

cellc-ci su r place et de fa ire  
voyager le m inera i que de procé­
der de la façon inverse. Aussi le 
m inerai v ien t-il parfo is  de fo rt 
lo in , comme par exemple d ’A lgé­
rie ou d ’Espagne.

— Mais à quoi dont sert la houil-

C O L T U R IE R E
Une vi.dtc est î (

l ’invitée le son amie, 
Bérubé, ces jours

Pour dames et garçonnets, cou­
ture en général. S’adresser à M lle  
Ké p ii t M ignau lt, Rue Si-Germ ain, 
N azareth.

1 f .  p .

L U C E  v i  L E E

et Mme E lle  Desrosiers 
fon t part à leurs parents et amis 
de ila naissance d ’une fille  baptisée 
le 17 courant, sous les noms de 
M arie-Bébianne. P a rra in  et m a rra i­
ne, M . O ctave D ionne et M lle  M a ­
rk ,-A nn e  'De-rosiers.
M m e Yve A d ju to r  Langlois. 
Diverss M lle  Bertha, R ose J  ma 
Gagnon et M lle  M arie -A nge  Q uel­
le !. M . Edm ond D ion, Lucien L e ­
vesque et A dé la rd  C houinard, tous 
de S t-LT ric . étaient en promenade 
dimanche à Luceville , chez M . E lle  
Desrosiers, ils ont fa it le tra je t en 
au to .

— M lle  Bernadette Desrosiers est 
de re tou r d 'un voyage à M atane, 
et R ivière-B lanche, elle est reve­
nue enchantée de son voyage.

— M

—Je pense, d it l ’enfant, aux pe­
tits ruisseaux que forme la fonte.

V o ir  du fe r couler comme de 
l ’eau claire, ce doit être intéressant 
Est.ce que tu ne pourrais pas me 
mener vo ir un haut fourneau ?

curer

Hefferman Piano Mfg. Reg’d.
362 Rue St-Joseph, QUHB'C.

A  V E N D R E
Fournaise “ Pipclcss”  en bonne 

condition. S’adresser à 
A m io t, R im ouski.

1 f.

Porteuse P .-E .
derniers.

— M M .  G . - L .  D ionne, M . P ..  
d 'Am qui et le D r J .-A . Bergeron, 
M . P. P . de M atane, étaient les 
hôtes de M . E d . 1 Indou, marchand 
mercredi dernier.

— Mme A nto ine  Quelle!, de Pa­
doue, était de pasage à St-Octavc. 
h ind i dern ier a insi que M . J.-S. 
Brown, de N e w -Y o rk .

—Mme Ers. Q uelle !, de Padoue, 
était en visite  chez sa soeur Mme 
Joseph Paradis, ve nd re d i.

— M . et M m e N athan ie l Landry, 
■it de re tour d ’une promenade à 

St-Philippe.
— M . et M m e Raoul St-Onge, 

sont de re to u r d 'une promenade à 
St-Pascal.

— M lle  M arie  V oye r, de M ont- 
ld i .  était en v is ite  chez sa soeur. 
Mme P . Côté, cette semaine.

le?
— A dégager le fe r contenu 

dans le m ine ra i. V o ic i en effet ce 
mi se passe dans le haut fourneau. 

D ’abord on y a llum e un g rand  feu. 
on recouvre celui-ci de cou- 

superposées et alternées de

p o u r  le IranKport économ ique

J ü

àCHEVROLET
p in ­
ches
m inerai et de hou ille . On chauffe 
ensuite le p lus possbile pendant 
plusieurs jours en ac tivan t 1e tira ­
ge par de grands courants d ’a ir ar- 

dc la to u r du 
.Dans ces condi-

e

doucement et presque sans effort. Des freins 
très larges, s'équilibrant automatiquement, 
rendent la circulation plus sûre. Le volant de 
direction à prise dentelée— ayant au centre les 
manettes de l ’allumage et de l ’étrangleur, 
ainsi que le bouton de la sirène —  se manie 
avec la même facilité que le volant d ’un gros 
auto et In simplicité d’un petit 
Cependant ce souple Chevrolet se vend à

r'rix modique— au plus bas p r ix  
equel le C hevro le t a it  été vendu i

rivant par le bas 
lian t fou rneau . 
lions, le charbon se combine à son 
tour avec l ’oxygène contenu dans 

m inerai, et le fe r fondu vient 
couler, liqu ide  comme de l'eau, 

des rigoles pratiquées dans

S T -D O X A T so
T  E Chevrolet a l ’apparence d’un auto dis- 
I  j  pendieux. Vous trouverez sur les autos 
fermés Chevrolet les magnifiques carrosseries 
Fisher— c’est l ’auto le nioir.-. dispendieux au 
monde qui soit muni de carrosseries Fisher. 
Vous verrez sur le Chevrolet l ’attrayant fini 
Duco en couleurs. Vous découvrirez dans le 
Sedan Chevrolet un capitonnage luxueux—  
de superbes accessoires intérieurs finis en 
nickel argenté— de jolies carpettes sur le plan­
cher—des stores en soie aux fenêtres —  un 
plafonnier —  un support pour couverte de 
voyage et un appui-pied*.
Le Chevrolet se conduit comme un auto 
dispendieux. Le moteur, de» plu* puissant, 
fonctionne avec une souplesse étonnante. Le 
mécanisme régulier de changement de vitesses 
fonctionne facilement et «an» bruit. L ’em­
brayage à disque à sec s'engage et se dégage

>.
fO
V )Honneur ou mérite 

M lle  Yvonne Duhé, ins titu trice , 
fille  de M . Joseph Duhé, vient de 
recevoir du gouvernement par l ’en­
trem ise de M . l ’ inspecteur Paul 
H ubert, une p rim e  pour succès 
dans renseignement. Nos fé lic ita - 
t ions.

i
tiiii
lA«ile üsü

rtiauto.
dans
le sol tou t au tou r de la partie in ­
férieure du haut fourneau.

— Et quel fe r obtient-t-on ainsi, 
de la fonte ou de l ’acier? in te rrom ­
pit le petit garçon.

— O h ! puisque tu es si savant, 
répliqua le père, dis-moi d ’abord 
qu ’elle d ifférence il y a entre la 
et l ’acier ?

— C ’est très simple ; la fonte  est

i,"up o u r  
ju s q u ’ à

ce jo u r  en Canada. Et le plan GMAC facilite 
l ’achat économique d’un auto par paiements 
différés.
Aucun autre auto d ’égale qualité ne peut être 
acheté à un prix pouvant su comparer à celui 
du souple Chevrolet.
R o u tiè re  
S p o rt “
T o u r in g  
S p o rt ,T

.I, V
H

P Q IN T E -A U -P E R E
A  V E N D R E

Bonne occasion d ’acheter à bon 
marché un cheval de trava il S ’a­
dresser aux Révérendes Soeurs de 
la Charité.

cr.riS'PM lle  I.o re tte  Pe lle tie r, de St- 
Florence, était la semaine derniè­
re. en promenade chez son oncle, 
M . H o rm idas R oy .

1640 Coach 
715 Coupé 
640 Sedan Landau

ChSiili'utUUy^K^prViimerC'*1 *

$110 Sedan $920
L E G A R E  A U T O M O B IL E , 

M O N T -J O L I.

810
970
495

$730
T o u t l * i  p r is  4 la  fab rique—-T a xa i an sus.

I


